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Vite 1] s'adresse sur le champ
A un’jeun’ caisiiére
Et dans un discour tres touchant
Lui confi son affarre.
Hélas lui repond aussitot
La belle qui s‘agite
Girand Dieu pouran pareil morcean
La mienne est bien trop ptite.
3
Le cuisinier tres embété
En d’vient jaun' comm’ de Pambre
Et va hien wvite toot conter
A Ja femme de chambre.
Celle-c1 lu1 dit en riant
La mienne est neuve encore
J'veux pas quon mett’quéqu cho<’ dedans
Pour qu'on m’la déteriore. ..
%
Ne sachant plus a quel saint gvouer
Il dit 4 la patronne
¥ n’ puis fail'e'j'en suis desolé
Du beeuf a la cramponne
Avant admiré le morcean
La patronn’lu dit d’smite
Ma marmite pour chaqu’ohef nouvean
N’est jamais trop petite.

Refratn
Servons-nous bien vite
P’ma marmite
Cesl réciptent fort beau
Ma marmte
Vous pouver y mettre entier’ment votrimore:n.
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